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2ème édition JNCS à Saint Louis 
Les acteurs sollicitent l’intégration de l’approche des CDS 
dans la lettre de politique sectorielle du ministère

Restitution études sur les CDS
La Calebasse de solidarité, un excellent moyen
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Dans le cadre de la
lutte contre la
soudure et l’en-

dettement, le staff du CO-
COGEP (Comité de
Coordination et de Ges-
tion des Partenaires) et les
présidentes des Cale-
basses de solidarité (CDS)
ont effectué une visite
d’échange de deux jours
(1er et  2 novembre 2018)
à ASDES Kaolack.
L’objectif de la mission
est de s’imprégner sur les
diverses stratégies gravi-
tant autour des CDS exé-
cutées par ASDES, pour
que, une fois au retour
qu’elles puissent faire la
démultiplication.  La délé-
gation du COCOGEP était
conduite par le Président
de l’OP, Babacar
THIAM, de Mme SALL
Dieynaba SECK (compta-
ble), d’animateurs Mama-

dou TOURÉ et Seynabou
CISSÉ en plus des prési-
dents des 36 calebasses
(dont 2 hommes et 34
femmes).
La mission était axée en
grande partie sur l’anima-
tion des calebasses de so-
lidarité, le partage
d’expériences dans la ges-
tion organisationnelle et
financière des CDS et
dans la foulée renforcer
les capacités  des prési-
dentes de CDS sur la ges-
tion. 
L’organisation partenaire
qui a accueilli ses hôtes
leur a présenté les CDS,
qui avec un bon encadre-
ment, sont devenues auto-
nomes. C’est le cas de la
CDS de Kasnak2 qui,  à
travers ses activités,  a
mobilisé deux millions de
F cfa (2.000.000 F cfa)
alors qu’elle a débuté en

2014 avec 35. 000 F cfa
d’AVA (Apport Volontaire
Anonyme). Composée au
nombre de 53 femmes,
cette calebasse a contribué
à l’autonomisation de ses
bénéficiaires en octroyant
des crédits individuels.
elle leur a  aussi facilité
des MAF (Mécanismes
d’Auto-Financement) et
des Achats groupés no-
tamment le ravitaillement
complet payé mensuelle-
ment et sans intérêt. Les
exemples de CDS sont à
foison. ‘’La CDS au mar-
ché poisson constituée
d’hommes et de femmes
vendeurs de poissons
avec 40 membres a elle
aussi mobilisé 1.925.000
F CFA. Elle a démarré en
2013 avec un 1er  AVA de
4.400 F cfa’’, a indiqué
Ndeye Sokhna Gueye,
animatrice à ASDES.

Pour sa part, le chargé de
programme du COCO-
GEP soutient que toutes
ses stratégies qui ont
amené les Calebasses de
solidarité d’ASDES à
promouvoir l’autonomi-
sation des femmes consti-
tue un sacerdoce. ‘’Au
retour, nous allons élabo-
rer des stratégies qui per-
mettront à nos calebasses
d’être plus dynamiques’’,
a promis Malick Gaye.
Pour rappel, le COCO-
GEP basée à Sokone,
dans la région de Fatick
est une organisation à but
non lucratif qui œuvre
pour le développement
socioéconomique à tra-
vers l'Approche Basée
sur les Droits Humains
(ABDH). COCOGEP
collabore  avec Action de
Carême Suisse au Séné-
gal depuis 2017 à travers
le programme de lutte
contre la soudure et l’en-
dettement. Ce partenariat
a débuté avec une pre-
mière phase test qui
consistait à faire un diag-
nostic de la situation de
soudure et de l’endette-
ment dans les trois com-
munes de Niassène,
Diagane Barka et Dios-
song. Cette phase diag-
nostic s’est avérée être un
succès. C’est ainsi qu’une
autre phase de transition
est rédigée et mise en
œuvre.

Kaolack, Gestion des calebasses de solidarité 
Le COCOPGEP s’inspire de l’expérience d’ASDES  

Les présidentes des CDS de SOKONE en pleine formation
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JOURNÉE CULTURELLE ASDES  KAOLACK
Le patrimoine culturel des partenaires revisités

AKaolack, les 13
organ i sa t ions
p a r t e n a i r e s

d’AdC ont répondu pré-
sent à la journée cultu-
relle de ASDES qui
constitue une occasion
pour présenter les résul-
tats de ses différentes ac-
tivités ainsi que les
facettes de la culture. Les
femmes ont présenté aux
autorités, différents pro-
duits céréaliers et halieu-
tiques transformés
(poudre de café à base de
niébé, maïs brisé, etc.).
«Nous voulons à travers
la culture informer mais
aussi sensibiliser nos au-
torités locales, les actions
que ASDES a réalisées.
C’est pourquoi, nous
avons réuni ici tous les

partenaires venues des
neuf régions à commu-
nier pour matérialiser la
diversité culturelle. C’est
également une occasion
de partager avec le pu-
blic  les résultats de nos
activités dans le cadre de
notre programme de lutte
contre la soudure et l’en-
dettement », a confié Ma-
madou Ly. 
Face aux autorités locales
et administratives, le pré-
sident d’ASDES a mag-
nifié le travail des
femmes, membres des
Calebasses de Solidarité
(CDS). En effet, soutient-
il, les Calebasses jouent
un rôle important dans les
familles. Elles permettent
à ces dernières de résou-
dre  les problèmes liés

L’Association Sénégalaise pour le développement équitable et soli-
daire (ASDES) a organisé début janvier à Kaolack, sa journée cultu-
relle. Celle-ci a été présidée par l’adjoint du gouverneur et le
coordinateur d’Action de Carême Suisse au Sénégal. 

particulièrement à la
santé, à l’éducation des
enfants et à la nourriture.
«Si cette stratégie est
bien perçue par les béné-
ficiaires, nous le devons
à notre partenaire AdC.
En effet, depuis que nous
avons commencé à colla-
borer, nous avons appris
les différentes facettes de
développement. AdC nous
a appris la vision de déve-
loppement, qui si on l’ap-
plique, on peut sortir du
sous-développement », a
souligné M. Ly.
Les remerciements vont à
l’endroit des membres de
calebasses. En effet, les
calebasses ont mobilisé
plus de  21 millions de F
cfa grâce aux AVA et au-
tres formes de méca-

nismes. « Si on a réussi
cette stratégie c’est grâce
à l’approche de l’écono-
mie sociale et solidaire.
Nous pensons que ce
genre de stratégie mérite
un accompagnement des
autorités pour sa vulgari-
sation », a plaidé M. Ly
tout en remerciant les au-
torités locales et adminis-
tratives qui ont accepté de
l’accompagner à cette
journée. 
Le représentant du Gou-
verneur a magnifié le pro-
jet qui a été mis à Kaolack
et qui a des ramifications
dans sa localité de Sindia
où les Calebasses existent.
A Kaolack, ASDES sensi-
bilise ses membres sur
l’agriculture écologique et
biologique, sur les cale-
basses, sur la transforma-
tion des produits
halieutiques sans compter
la culture. « Les résultats
sur la transformation et
la valorisation des pro-
duits locaux, la gestion
de l’environnement avec
la récupération des dé-
chets plastiques dont vous
nous avez montrés, nous
donnent une idée du degré
de professionnalisme de
vos acteurs’’ s’est réjoui
le représentant du gou-
verneur. Il a dans la fou-
lée, salué le dynamisme
des calebasses qui ont
parvenu à mobiliser 21
millions de F cfa. (suite
P.5)

Mamadou Lamine LY , président ASDES (milieu) et M. Djibril THIAM, coordinateur AdC-SN (gauche)
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Madame Mously SENE, présidente des réseaux des calebasses  de Solidarité (CDS) de
Ngoye  a été portée à la tête de la FECAJEB (Fédération des Calebasses de Solidarité du
JEGEM et du BAOL). C’était à l’issue de l’Assemblée générale constitutive tenue mi-
décembre à Fissel par le RECODEF.

La rencontre a été
présidée par le re-
présentant du

sous-préfet de Fissel M.
Alfred Mbaye. Il  avait à
ses côtés, la chef du
CADL, les autorités reli-
gieuses de la localité ainsi
que les représentants
d’Action de Carême Sé-
négal, partenaires de RE-
CODEF.
«Je remercie les membres
de cinq réseaux commu-
naux qui ont porté leur
choix sur ma modeste
personne pour diriger la
fédération. A moi seule je
ne peux rien résoudre.
J’appelle ainsi toutes mes
sœurs à m’accompagner
à ce nouveau challenge.
Je sollicite l’implication
de tout le monde  pour
que la fédération puisse
devenir une référence
comme le RECODEF», a

lancé Mme Mously SENE
à l’endroit des membres.
Elle a  exhorté au public
principalement les
hommes à intégrer les ca-
lebasses  de solidarité
dans la mesure où elles
constituent un excellent
moyen pour résoudre des
problèmes liés à la santé,
à l’éducation des enfants,
à la protection contre la
soudure alimentaire et
l’usure commerciale.
Pour preuve, dit-elle, dans
les 5 communes, 236 ca-
lebasses ont été installées.
Celles-ci ont mobilisé
plus de 40 millions de F
CFA.
La FECAJEB qui a vu le
jour, a pour but de lutter
contre la soudure et l’en-
dettement et d’œuvrer
dans le développement
local. Elle capitalise et
met en commun des

( suite de la page 4)
« C’est un long proces-
sus, une longue priva-
tion, un long
investissement et nous
vous en félicitons », dit-
il avant de lancer un
appel aux collectivités
territoriales à collaborer
davantage avec ASDES. 
Le coordinateur national
d’AdC Sénégal abonde

dans le même sens. «
Ces résultats montrent
que ASDES est dyna-
mique » souligne M.
Thiam.  Selon le coordi-
nateur, l’approche de
l’économie sociale et so-
lidaire que le gouverne-
ment est entrain de
vulgariser, ASDES l’a
démarré depuis très
longtemps. A Action de

Carême, le développe-
ment passe par trois
points : la mobilisation
des ressources internes,
l’entraide et les
échanges. A ce propos, il
a attiré l’attention du pu-
blic sur la Calebasse de
Solidarité. En effet, fus-
tige-t-il, de jour en jour
des gens parlent de Cale-
basses mais les formes

ne sont pas les mêmes. «
La calebasse de solida-
rité que nous véhiculons,
respecte les principes de
solidarité, d’équité, de
transparence et de confi-
dentialité. Ne perdons
pas de vue ces aspects.
Parce que c’est ce qui
nous fait notre marque
de fabrique’’, a rappelé
M. Thiam aux membres.

AG de la FECAJEB :
Mme Mously SENE portée à la tête de la  fédération 

connaissances sur les ap-
proches méthodologiques
et les résultats sur la stra-
tégie de la CDS. Elle pro-
meut également la
coopération et les
échanges inter-régionaux
avec d’autres organisa-
tions sœurs ou des parte-
naires. Le maire de
FISSEL se réjouit des

belles initiatives que le
RECODEF ne cesse d’en-
treprendre. Il a salué les
progrès observés à travers
la santé des populations,
l’éducation des enfants, le
commerce équitable sans
oublier l’accompagne-
ment pour l’obtention
d’acte de naissance.
Ces enjeux ont fait que le

Mme Mously SENE, présidente de la FECAJEB
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siège du RECODEF ne
désemplit pas en ce jour.
Les populations ont ré-
pondu massivement à
l’assemblée générale. La
chef du CADL (Centre
d’Appui au Développe-
ment Local) a magnifié le
travail et la détermination
des membres des cale-
basses de solidarité avant
d’appuyer les cinq ré-
seaux communaux de ca-
lebasses de solidarité déjà
installés à mettre en place
leur fédération.  Aupara-
vant, le coordinateur du
RECODEF a passé en
revue le processus de la
mise en place du réseau-
tage qui a abouti à cette
assemblée générale. Selon
Sara Diouf, plusieurs

étapes ont conduit à ce ré-
sultat. «Depuis 2005,
nous avons commencé à
installer des CDS. C’est
en 2015 que nous avons
développé une approche

d’animation. En 2016-17,
nous avons mis en place
des réseaux de proximité.
Depuis 2017-2018, les ré-
seaux communaux ont vu
le jour. Aujourd’hui, les
membres se retrouvent
pour mettre en place la fé-
dération des calebasses
de solidarité », a expliqué
M. Sara Diouf. Et de rap-
peler que pour chaque
étape, un plan d’action a
été mis en œuvre. Des
TDR et des outils de fonc-
tionnement ont été pro-
duits par son équipe
technique.
Il a tout de même rappelé
la relation qui existe entre
la FECAJEB et le RECO-
DEF. « C’est une relation
de partenariat technique
et financier. Il est aussi le
bras technique de a FE-
CAJEB à tous les ni-
veaux. Le RECODEF est
aussi un membre consul-
tatif de la FECAJEB », a
précisé M. Diouf.
Pour mieux comprendre
ce qui les attend, le coor-
donnateur de RECODEF

est largement revenu sur
les statuts de la Fédéra-
tion à savoir : les droits et
obligations, l’administra-
tion, le fonctionnement,
la tenue de l’AGO et de
l’AGE, le bureau Exécu-
tif, les différentes com-
missions, entre autres. 
Dans la même foulée, il a
magnifié la présence des
autorités locales qui ne
ménagent aucun effort
pour les accompagner
dans leurs actions de lutte
contre la soudure et l’en-
dettement. Le représen-
tant du sous-préfet,
poursuit-il, a compris le
message et la philosophie
des CDS. De son côté,
Alfred Mbaye a interpellé
le public à œuvrer pour le
développement des CDS
surtout les hommes à les
intégrer.  
Comme dans chaque ren-
contre, une démonstra-
tion d’AVA (Apport
Volontaire Anonyme) a
été effectuée, la FECA-
JEB a pu mobiliser
10.755 F CFA.
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2ème édition JNCS à Saint Louis :  
Les acteurs sollicitent l’intégration de l’approche des
CDS dans la lettre de politique sectorielle du ministère

Le coordinateur national d’Action de Carême Suisse au Sénégal
(AdC) a plaidé pour que la Calebasse de solidarité soit intégrée
comme une approche de l’économie sociale et solidaire dans la let-
tre de politique sectorielle de développement du Ministère de
l’Economie Sociale et de la Microfinance. M. Djibril Thiam a émis
ce souhait, fin décembre à Saint Louis, lors de la célébration de la
2ème édition de la Journée Nationale de la Calebasse de Solidarité
(JNCS).

Dès les premières
heures, la Cham-
bre de Commerce

de Saint-Louis est prise
d’assaut par les invités, les
autorités locales et reli-
gieuses. L’ambiance est à
son paroxysme. Pleine
comme un œuf, la salle a
refusé du monde, la popu-
lation saint louisienne a ré-
pondu à l’invitation du

Réseau National des Orga-
nisations de Lutte contre la
Soudure et l’Endettement
(RENOLSE). Les 13 orga-
nisations partenaires, mem-
bres de ce Réseau, ont
également pris part à cette
journée présidée par le di-
recteur de Cabinet du Mi-
nistre de l’Economie
Sociale et de la Microfi-
nance, M. Alioune Badara

Wagué accompagné d’une
forte délégation.
La calebasse de solida-
rité, un instrument d’au-
topromotion
« La calebasse de solida-
rité est pour nous, l’une
des stratégies les plus effi-
caces pour promouvoir
l’Economie sociale et soli-
daire de par son aspect in-
clusif, social et participatif.

C’est pourquoi, nous sou-
haiterions que l’approche
calebasse de solidarité
puisse être intégrée dans
les stratégies de votre Mi-
nistère », a plaidé M.
Thiam sous les applaudis-
sements nourris des partici-
pants. En effet, selon le
coordinateur national d’Ac-
tion de Carême (AdC), la
Calebasse de Solidarité, un
instrument phare d’AdC, a
pour but de lutter contre la
pauvreté. Et pour AdC, la
pauvreté n’est pas une fata-
lité, mais plutôt un phéno-
mène dont les racines se
trouvent dans les relations
entre les individus et entre
ces derniers avec leur envi-
ronnement économique et
social. « La pauvreté est un
cancer qu’il faut combattre
par tous les moyens. Et la
calebasse de solidarité est
l’un des meilleurs remèdes.
Depuis sa création vers les
2000 jusqu’à nos jours, les
CDS ont permis aux fa-
milles démunies de devenir
autonomes. Les résultats
sont visibles et les 13 orga-
nisations partenaires feront
des témoignages en ce sens
», a expliqué M. Thiam.
Selon le coordinateur, la
CDS a eu des échos favora-
bles chez les partenaires
suisses. D’ailleurs, pour
mieux documenter ces ré-
sultats, AdC a mandaté
l’année dernière, l’Institut

le public venu nombreux à la Chambre de Commerce de Saint Louis
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pour le Développement
Durable de Londres en
Grande Bretagne afin de
mener une étude sur l’ap-
proche calebasse de solida-
rité. L’objectif de ce travail
était d’analyser l’impact de
celle-ci au sein des zones
d’intervention.
Devant l’assistance acquise
à la cause, les 13 organisa-
tions partenaires d’AdC ont
tour à tour présenté les ré-
sultats des calebasses de so-
lidarité. Ces organisations
ont installé plus de 1.045
calebasses. Les membres
sont aujourd’hui à plus de
47.000 dont 86% de
femmes. Le montant total
des Apports Volontaires
Anonymes (AVA) mobilisé
à travers les CDS est estimé
à 206 millions de F CFA.
Mieux, plus de 14.000 cré-
dits en santé, éducation et
nourriture ont été octroyés
aux membres. Ce qui
amène la présidente du RE-
NOLSE à dire que les Ca-
lebasses de solidarité sont
utiles pour les familles.
Selon Yaram Fall, la cale-
basse de solidarité a per-
mis de lutter contre la
soudure et l’endettement. «
Son objectif premier est de
combattre les gens véreux
qui se sucrent sur le dos
des populations lors de la
période de soudure. Au-
jourd’hui avec cet instru-
ment, les familles
parviennent à bénéficier
des crédits sans intérêt
pour la santé, l’éducation
et la nourriture. Il existe
des calebasses qui pren-
nent même certaines mala-
dies en charge », se réjouit
Yaram.
Calebasse de solidarité,
expériences à capitaliser

Une satisfaction que par-
tage, la représentante du
conseil départemental de
Saint Louis. Mme Mame
Adam Kandji n’a pas man-
qué de souligner la promo-
tion de l’entreprenariat
féminin dont fait montrent
la Calebasse. « Le rôle du
conseil départemental est
de promouvoir le dévelop-
pement économique social
et environnemental. Ces ca-
lebasses sont en plein de-
dans. Nous nous en
réjouissons», a soutenu
Mme Kandji. 
Le Directeur de Cabinet a,
de son côté, rendu un vi-
brant hommage au RE-
NOLSE qui a une nouvelle
fois choisi Mme le ministre
comme marraine de leur
Journée. «Cela montre l’en-
gagement et la détermina-
tion que le Réseau a pour
collaborer avec le ministère
de l’Economie Solidaire et
de la Microfinance. Pour
preuve, en mars dernier,
Action de Carême a accom-
pagné le Réseau Koussek à
Ziguinchor dans un projet

d’appui aux renforcements
de capacités », a magnifié
M. Alioune Badara Wagué. 
Selon le directeur de Cabi-
net, cette journée est impor-
tante à plus d’un titre. En
effet les différents témoi-
gnages ont montré que les
calebasses ont toujours fait
de l’économie sociale et so-
lidaire. « Je me réjouis des
objectifs et des résultats
que vous venez de nous
présenter. Vous intervenez
dans des aspects cruciaux
à savoir un meilleur accès
aux services sociaux de
base sans oublier la réduc-
tion à la dépendance des
finances extérieures. C’est
pourquoi, je propose à ce
que l’approche de la cale-
basse de solidarité soit
vulgarisée un peu partout
au Sénégal, parce qu’elle
est participative et inclu-
sive », a lancé M. Wagué.
Et de poursuivre « C’est un
impératif, une obligation
pour tout militant de l’éco-
nomie sociale et solidaire
de s’inspirer de cette ap-
proche d’Action de Ca-

rême Suisse ». 
A l’endroit de M. Thiam
souhaitant que la CDS soit
intégrée dans la politique
sectorielle du ministère, le
directeur de Cabinet ras-
sure. « Le ministère en
train de travailler sur les
stratégies pour mieux ma-
térialiser l’économie so-
ciale et solidaire à travers
sa lettre de politique secto-
rielle de développement de
l’Economie sociale et soli-
daire. C’est un document
qui retrace les voies et
moyens à mettre en œuvre
pour définir un plan d’ac-
tions pour ce secteur. Vos
témoignages sont des ex-
périences à capitaliser. Ils
peuvent constituer des élé-
ments à intégrer dans ce
document. Celui-ci ne fait
que contribuer au dévelop-
pement de l‘économie so-
ciale et solidaire
conformément à la vision
du chef de l’Etat », a pro-
mis Alioune Badara
Wagué.

Mme Baldé (ASDES) présente les résultats des CDS de son organisation
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ADC-Sénégal forme ses partenaires sur les ILAR

AdC-Sénégal a été désigné parmi les meilleurs programmes d’Ac-
tion de Carême Suisse. A l’occasion de la rencontre des partenaires
tenue fin novembre à Thiès, le coodinateur national a exhorté aux
OP de maintenir le cap pour relever d’autres défis.

Face à l’équipe tech-
nique des 13 parte-
naires venues des 9

régions, M.  Djibril Thiam
a leur magnifié sa recon-
naissance. « Je remercie les
partenaires qui se sont
donné  corps et âme pour
arriver à ce résultat », s’est
–t-il réjoui. Et de lancer
dans la foulée : « cela ne
doit pas nous pousser à
dormir. C’est bien d‘être
meilleur, mais y rester est
tout un autre défi. Donc,
nous avons un défi à rele-
ver auprès de nos cibles,
mais également auprès de
notre partenaire ». Selon le
coordinateur, ce succès
n’est pas celui de la coordi-
nation nationale. C’est
pour toutes les organisa-
tions partenaires. En effet,
les équipes techniques ont
vulgarisé l’approche de tra-

vail d’AdC. Ceci leur a
valu d’être parmi les plus
performant  avant de reve-
nir sur l’objectif de cette
rencontre qui est la der-
nière pour cette année. En
effet, chaque année, la
coordination nationale or-
ganise des rencontres avec
ses organisations parte-
naires pour échanger avec
les équipes techniques sur
le programme voire même
les former sur des théma-
tiques comme le genre.
Cette rencontre s’est axée
sur trois points à savoir
l’évolution de processus de
réseautage des CDS, les
échanges sur le concept
ILAR et l’identification
des thèmes des ateliers
pour 2019.
Ainsi, toutes les organisa-
tions partenaires ont fait
l’état des lieux sur le pro-

cessus de réseautage des
CDS. Certaines OP ont res-
pecté leur délai qui consiste
à installer leur fédération
de calebasses avant fin dé-
cembre 2018. C’est le cas
de RECODEF, ASDES,
A C C E S ,
FENAGIE/PECHE, etc.
Ces organisations ont
même tenu leur Assemblée
générale constitutive. Tou-
tefois, les stratégies de
mise en œuvre du réseau-
tage diffèrent d’une Op à
une autre. 
Pour le RECODEF, il ac-
compagne près de 230 ca-
lebasses de solidarité qui
comptent plus de 10.000
membres avec environ
1.800 hommes. L’OP a eu
à installer 5 réseaux com-
munaux et 20 réseaux de
proximité. S’agissant de sa
démarche, le coordinateur

soutient avoir produit un
guide pour la mise en place
du réseau par l’équipe.
Dans ce guide, indique Mr
Sara Diouf, il a été question
de définir le réseau de la fé-
dération, ses objectifs, sa
structuration et ses critères
du réseautage. Des réu-
nions d’information et de
sensibilisations ont été or-
ganisées pour expliquer les
raisons de la mise en place
d’une telle fédération. Sur
les 225 calebasses seules
36 n’ont pas encore la pos-
sibilité d’avoir de sous ré-
seau. Cependant, confie le
coordonnateur, « elles font
partie des réseaux commu-
naux. D’ailleurs, il est
question dans l’avenir
d’installer d’autres CDS
pour faire un sous réseau ».  
A ASDES, trois sous-ré-
seaux sont mis en place
dans la commune de Kao-
lack, deux à Ourour deux à
Thiomby et un réseau à Si-
bassor ; Une assemblée gé-
nérale a été tenue en avril
2018  pour l’installation du
réseau régional. Les mem-
bres des réseaux commu-
naux de Kaolack, Sibassor,
Thiomby et Ourour ont élu
le bureau exécutif du ré-
seau régional.
Etant un nouveau parte-
naire d’AdC, le COCOGEP
qui a eu à installer 36 CDS
est dans cette logique de ré-
seautage. Actuellement, il
est dans la phase de typolo-
gie des calebasses. S’en
suivra prochainement la
mise en place des sous ré-
seaux et réseaux.
Du côté de l’UGPM, le ré-

Travaux de groupes de l’équipe technique des organisations partenaires
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seautage avance, l’organisa-
tion a pu mettre en place 12
réseaux zonaux qui vont
constituer incessamment le
réseau fédéral de l’UGPM.
De son côté, le coordinateur
national a rappelé le proces-
sus de développement de
l’approche CDS et les diffé-
rents programmes qui ont
été exécutés. Et dans le pro-
gramme 2017-2022, il est

question de l’institutionna-
lisation de la CDS avec le
réseautage. Il a constaté, au
cours des présentations, une
diversité d’approche à
échelle fédérale, commu-
nale, réseaux de proximité,
etc. Pareil pour le mode de
fonctionnement, où une cer-
taine différence a été notée.
Pareille pour l’approche de
réseautage. Pour ce cas-ci,

le coordinateur national a
certes reconnu que la dyna-
mique est bonne mais les
autres OP doivent accélérer
leur processus de réseau-
tage. C’est ainsi que cer-
taines OP ont pris
l’engagement de resauter
leur calebasses en 2019.
C’est le cas de BAM-
TAARE, AGRECOL, SAP-
PAT, UCEM, ALSE,

COCOGEP et UJAK. Le
coordinateur a tout de
même salué l’engagement
des organisations parte-
naires. Dans la foulée, Mr
Thiam a magnifié la pré-
sence du doyen Samba
Mbaye du RENOLSE qui
ne ménage aucun effort
pour accompagner la coor-
dination nationale dans ses
missions. 

Les ILAR, un outil de diffusion des initiatives locales
Au cours de la ren-

contre des parte-
naires (27 au 30

novembre à Thiès), la coor-
dination nationale a présenté
aux participants une nouvelle
approche les ILAR (Innova-
tions Locales d’Améliora-
tion des Revenus) autour des
calebasses de solidarité.
ILAR (Innovation Locale
pour Améliorer les Revenus)
est une approche, un proces-
sus qui se veut être un outil
fiable et généralisable
d’identification, de valida-
tion, de promotion et de dif-
fusion des innovations et
initiatives dans la zone du
projet. ‘’L’approche vise à
aider les communautés dans
l’analyse physique et socioé-
conomique de leur milieu,
pour qu’elles puissent propo-
ser des solutions à mettre en
œuvre avec l’appui des par-
tenaires’’, a expliqué le coor-
dinateur national
d’AdC-Sénégal. 
L’objectif recherché est
d’étudier l’amélioration des
innovations locales sur les
revenus autour des cale-
basses de solidarité chez les
organisations partenaires.
Dès son entame, le coordina-
teur est revenu largement sur
les socles des calebasses de
solidarité à savoir les MAF,

MAD, Achats groupés.  il a
décliné des critères à savoir
les objectifs, le fonctionne-
ment, les bénéfices générés
et les bénéficiaires.
Une fois libellés, les parte-
naires ont alors identifié les
activités qu’ils ont eu à effec-
tuer dans les CDS. Pour cer-
tains c’est la transformation
des produits halieutiques,
l’achat d’aliment de bétail, la
production et commerciali-
sation de produit maraichers,
pour d’autres c’est la produc-
tion de bouillon naturel. 
ILAR c’est ainsi donc une
nouvelle façon de faire des
activités qui gravitent autour
d’une CDS. C’est l’adoption
d’une innovation par les

CDS.  Cela permet d’amélio-
rer les revenus et de réduire
les pertes.  Ainsi, une ILAR
peut être un produit, un ser-
vice. Il s’appuie sur les res-
sources internes
Une ILAR peut être initiée et
développée à partir des
connaissances locales. Ansi
plusieurs points ont été défi-
nis. Il s’agit entre autres des
critères de caractérisation
d’une ILAR, l’Elaboration
d’une matrice de sélection,
la documentation d’une
ILAR et  sa viabilité (TEES
: Technique, Economique,
Environnemental et So-
cial).
Etant une nouvelle ap-
proche qui gravite autour

des CDS, les participants
ont émis l’idée de renforcer
leur capacité en 2019 sur
ILAR  & Entreprenariat en
vue d’une meilleure appro-
priation  des concepts.
D’autres sessions de forma-
tions sur le Réseautage et
Développement/Gestion
Organisationnelle, sur les
techniques de gestion et dé-
veloppement organisation-
nel,  en gestion
administrative et financière
sont prévues au courant de
l’année. L’objectif est d’ou-
tiller les équipes pour
contribuer à l’accompagne-
ment des comités de gestion
des CDS et des réseaux.
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La présidente du ré-
seau, son secrétaire
général et une ani-

matrice ont effectué le dé-
placement afin de
s’imprégner du fonctionne-
ment des CDS. Au cours de
cette rencontre présidé par
le coordinateur national
d’AdC-Sénégal, il a été
question de revenir cette
fois-ci sur la gestion d’une
calebasse de solidarité. 
Avant d’entrer dans le vif du
sujet, M. Djibril Thiam a re-
mercié la délégation pour
son engagement dont elle a
fait montre pour disséminer
cette approche au sein de
Koussek.Dans la même
veine, il leur a remercié des
missions de sensibilisations
qu’elles ont eues à organiser
au courant des mois de juil-
let et août dernier au sein des
calebasses nouvellement
installées. ‘’Les échos de ces
missions nous sont parvenus
et nous vous en remer-
cions’’, dit-il en substance
avant de décliner les diffé-
rents points qui seront débat-
tus au cours de ces deux
jours de formation. Il s’agit

de l’évaluation du processus
d’installation des Calebasses
de solidarité, les outils de
gestion, entre autres. 
Le coordinateur national a
tenu à rappeler le thème de
travail d’AdC-Sénégal qui
est le ‘’Droit à l’alimenta-
tion et plus particulièrement
la lutte contre la soudure et
l’endettement avec le genre
comme axe transversal’’. Il
a rappelé que dans le pro-
gramme dont les organisa-
tions partenaires exécutent
les stratégies développées
sont au nombre de dix, mais
la Calebasse de solidarité
constitue la stratégie phare.
“”On démarre toujours avec
les CDS et les autres s’en
suivent’’, a –t-il confié. 
Revenant sur le projet de
Koussek, le coordinateur
rappelle que c’est une phase
test que Koussek est en train
de dérouler. Pour celui-ci, il
reste quelques activités à
mener avant d’entamer la
phase de rédaction du pro-
jet. A ce propos, il a suggéré
aux responsables de Kous-
sek de rédiger leur projet
pour qu’on puisse le sou-

mettre à Action de Carême
Suisse en début d’année. Le
projet test consiste à diffuser
largement l’approche de la
calebasse de solidarité dans
la zone sud principalement
à Ziguinchor. 
La présidente du réseau des
femmes de Koussek, Mme
Mame Oumy Manga CISS a
salué le choix d’Action de
Carême porté sur les
femmes de Ziguinchor.
Elles ont accueilli le projet
à bras ouvert et ne ménage-
ront aucun effort pour sa
réussite. Parce que « l’ap-
proche d’AdC est novatrice
dans la mesure où elle per-
met aux familles démunies
de retrouver leur dignité. A
travers les missions de sen-
sibilisation que nous avons
effectuées, les femmes s’ap-
proprient les CDS et parlent
maintenant d’une même voix
», a magnifié Mme Ciss. 
De son côté, la secrétaire gé-
nérale du réseau a fait la si-
tuation des calebasses
installées. Nafissatou Guèye
a indiqué que le réseau
Koussek a installé depuis
mars 2018, 60 calebasses

avec 2.400 membres. Le
quartier de Lindiane a rem-
porté le palme en installant
plus de calebasses. Evo-
quant les outils de gestions
des CDS, Mme Guèye a pré-
senté les différents outils
qu’elles utilisent. Il y’a entre
autre le carnet des AVA, de
crédit et de remboursement
ainsi que la liste des mem-
bres. Le coordinateur a ap-
précié leur mode de gestion.
Toutefois, il lui a proposé
de rédiger une charte des
CDS, une forme de règle-
ment intérieur, de créer éga-
lement un comité de
gestion, d’avoir un carnet
des achats groupés ou MAF
ainsi qu’un carnet des visi-
teurs. ‘’Tous ces éléments
entrent dans la bonne ges-
tion d’une calebasse et de
transparence pour votre or-
ganisation’’, a-t-il souligné
tout en rappelant  que les
AVA sont au cœur du dispo-
sitif de la CDS’’. D’autres
aspects liés à la mobilisa-
tion, à l’accès des res-
sources, à la gestion des
conflits, etc. ont été abordés
par le coordinateur.

Les responsables de KOUSSEK formées sur la gestion de Calebasse de solidarité 

Les responsables du
réseau Koussek Zi-
guinchor ont effectué
début novembre un
atelier de formation
sur la gestion, le suivi
et l’accompagne-
ment des calebasses
de solidarité (CDS).
La rencontre de deux
jours s’est tenue
dans les locaux
d’AgriBio Services.

L’équipe d’AgriBio Services en compagnie des responsables du Réseau KOUSSEK
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ECHOS DES PARTENAIRES

La Fenagie/Pêche,
partenaire d’Action
de Carême Sénégal

a, dans le cadre de l’autono-
misation des femmes, formé
les 15 et 16 novembre dernier,
les membres des calebasses
de solidarité de Toubacouta
sur les techniques de transfor-
mation pour la valorisation
des produits halieutiques. 
Tenu dans la commune de
Toubacouta, département de
Foudiougne, région de Fatick,
l’atelier de formation sur l’art
culinaire pour la valorisation
des produits halieutiques a vu
la participation de responsa-
bles de calebasses de solida-
rité à Toubacouta. 
La formation permet aux bé-
néficiaires, transformatrices
de produits halieutiques d’in-
nover en ne se limitant plus à
la commercialisation, mais de

diversifier les produits en vue
d’améliorer leurs revenus
pendant la période de soudure
ou de repos biologique dans la
zone de Toubacouta et ses en-
virons. Cette formation entre
dans le cadre du « Projet d’ap-
pui à l’autopromotion soli-
daire et l’entrepreneuriat des
femmes transformatrices des
produits halieutiques dans les
communautés de pêche du
Sénégal » financé par Action
de Carême Suisse au Sénégal.
Cet atelier constitue alors un
moyen d’accompagner les
femmes à améliorer leur reve-
nus grâce aux mécanismes
d’autofinancement (MAF)
qui constituent un levier très
important dans l’accompa-
gnement des initiatives lo-
cales et la promotion de l’art
culinaire. «Cette formation
entre dans le cadre de diversi-

fication des techniques de
transformation des produits
halieutiques tout en respectant
les bonnes pratiques et les
normes qualités et hygiènes.
Venues des villages de Sou-
couta, Toubacouta, Sandi-
coly, Sangako, Dacilamy
Sérére, Néma Bah, Missirah
les 25 femmes ont appris
toutes les techniques de
transformation. Celles-ci
constituent un excellent cré-
neau d’amélioration de leurs
revenus. En effet, à une cer-
taine période de l’année les
captures deviennent impor-
tantes et l’écoulement
constitue un casse-tête pour
elles du fait de l’enclavement
de leur localité. Face à cette
situation, il fallait trouver un
mécanisme pour valoriser le
surplus de posisons. C’est là
qu’est venue l’idée de valo-

riser le poisson. La Féna-
gie/Pêche a alors initié cette
formation afin de capaciter
les femmes en vue de pou-
voir proposer d’autres pro-
duits aux consommateurs.
Durant deux jours, les
femmes ont été formées sur
les techniques de transfor-
mations des produits. Dans
un premier temps, elles ont
appris les notions de base af-
fairant à la propreté. Elles
ont ensuite effectué la pesée
des produits nécessaires pour
la fabrication de différentes
recettes: Nems, croquettes et
Tartinade au poisson. 
Après plusieurs heures d’ap-
prentissage, les membres des
calebasses de Toubacouta
sont maintenant bien outil-
lées.
Mor Mbaye Diop

Fenagie/Pêche

FÉNAGIE/PÊCHE- TOUBACOUTA
Des membres de calebasses de solidarité formés en transformation de produits halieutiques

Rencontre ADC/UGPM: Évolution situationnelle du réseautage des CDS
Les responsables de l’UGPM
conduite par Mr samba
Mbaye et la coordination
nationale d’AdC-Sénégal
se sont rencontrés ce mardi
11 décembre 2018 à la di-
rection d’AgriBio Services.
L’objectif de la rencontre
était d’échanger sur le pro-
jet qu’exécute l’UGPM. 
La rencontre était axée sur
trois points : l’évolution si-
tuationnelle du réseautage
des CDS de l’UGPM, les
difficultés rencontrées et les
perspectives. Cette rencon-
tre consiste à échanger avec
l’équipe de l’UGPM sur la
stratégie d’accompagne-
ment du réseautage. En
effet, l’UGPM travaille
dans le cadre du Pro-

gramme Par Pays d’AdC
sur l’accompagnement des
CDS. « Ce projet va être un
test pour les autres OP.
C’est une nouvelle dé-
marche que l’UGPM est en
train d’exécuter. Et pour y
arriver, trois choses c’est in-
dispensables. Il s’agit de la
démarche méthodologique
d’accompagnement des ré-
seaux, les principes et les
outils ou instruments que le
partenaire doit avoir pour
arriver aux résultats », a ex-
pliqué le coordinateur natio-
nal.
Dans  sa présentation, sur
l’état des lieux sur les CDS,
M. Mamadou GUEYE a in-
diqué que l’équipe de
l’UGPM a eu à installer 52

CDS dans 52 villages et
75% de ces CDS son fonc-
tionnels. L’équipe a aussi
mis en place 12 réseaux zo-
naux qui couvrent les cinq
communes. 
Pour atteindre leur objectif,
le coordinateur national leur
a suggéré de se focaliser sur
les 12 réseaux. Leur mandat
est de travailler avec ces ré-
seaux zonaux afin de les
réunir en un réseau fédéral.
Pour un travail plus efficace,
le coordinateur a également
rappelé les trois choses que
cible le réseau. Il s’agit (i)
une bonne structuration
(poste de responsabilité et
les 3 personnes désignées)
(ii) un bon instrument de tra-
vail (liste des CDS, fiche de

suivi des réseaux zonaux et
fiche de fonctionnement)
(iii) le dynamisme organi-
sationnel (rencontre pério-
dique, mobilisation des
ressources, activité d’inter-
médiation et de plaidoyer).
Mr Samba Mbaye a jugé
bénéfique cette rencontre
dans la mesure où elle per-
met de résoudre l’ensemble
des contraintes dont
l’équipe technique est
confrontée. C’est aussi une
occasion de réajuster et
d’améliorer certains aspects
qui entravent l’atteinte des
résultats.
Pour rappel, AdC a déve-
loppé avec l’UGPM 10
phases de projets entre
2003 et 2018. 
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«La calebasse
de solidarité
est un excel-

lent instrument pour chan-
ger la vie des membres ».
L’annonce a été faite par
M. Sémou SOW lors de
l’atelier de restitution de
l’étude sur l’évaluation de
l’impact des groupes/Cale-
basses de solidarité. L’ate-
lier s’est tenu le 21
novembre dernier dans les
locaux d’AgriBio Ser-
vices. 
La rencontre qui a réuni les
représentants des organisa-
tions partenaires (Agre-
col/Afrique, UGPM,
ASDES et RECODEF)
dont l’étude a été faite au
sein de leur organisation, a
été présidée par le coordi-
nateur national d’AdC-Sé-
négal.
‘’Cette étude peut consti-
tuer un système d’appren-
tissage pour les autres
pays. L’objectif est de per-
mettre à  Action de Carême
à porter le développement
des groupes d’épargne so-
lidaire’’, a expliqué le
coordinateur national Dji-
bril Thiam à l’ouverture de
l’atelier.
Les effets positifs des cale-
basses de solidarité ont at-
teint 66%

Selon le consultant Sémou
SOW, la calebasse de soli-
darité a fini de montrer ses
preuves. Au niveau des li-
bertés individuelles tous
les changements sont di-
rectement tributaires de la
calebasse de solidarité. «
En somme, on a noté un
changement significatif
dans les calebasses de so-
lidarité avec un taux qui
tourne entre 50% et 66%
», a-t-il indiqué. Et d’ajou-
ter  que sur plusieurs axes,
des avancées significatives
ont été observées. « Les
Calebasses de solidarité
ont joué un rôle non négli-
geable au profit de leurs
membres. On peut citer
entre autres l’égalité des
sexes, l’accessibilité des
prêts, l’accessibilité de
l’épargne et le fait de par-
ler d’une seule voix. Les
résultats ont montré que
les populations ont bien
connaissance de l’utilité
des calebasses de solida-
rité », a témoigné Sémou
SOW, par ailleurs profes-
seur à l’ESEA ex ENEA à
Dakar.
Mais pour arriver à cette
conclusion, la coordination
nationale a eu à effectuer
une enquête d’impact des
calebasses de solidarité au-

près de certaines organisa-
tions partenaires. Les en-
quêtes ont été effectuées
dans cinq régions (Louga,
Thiès, Kaolack, Fatick et
Diourbel). Le but est de
pouvoir identifier les ca-
naux de changement que
les calebasses de solidarité
ont apportés à la popula-
tion bénéficiaire du pro-
gramme. Il s’agit
également d’identifier les
changements apportés par
les calebasses de solidarité
au sein des communautés.
Ainsi durant la période de
collecte (9 au 21 octobre
2018), plus de 255 per-
sonnes dont 204 membres
de calebasses de solidarité
et 51 non membres ont été
enquêtées. Quatre cale-
basses de solidarité ont été
interrogées par jour à rai-
son de deux journées par
zone. Dans chaque cale-
basse, quatre membres ont
été enquêtés. Le RECO-
DEF se taille la part du
lion avec 49% des interro-
gés, suivi de
Agrecol/Afrique  avec un
taux de 23%, puis de
l’UGPM avec 15% et en
fin de ASDES avec 13%.
Cependant, M. SOW a
constaté une faible impli-
cation des acteurs dans le

volet agroécologie. Ceci
s’explique du fait qu’elle
est une nouvelle stratégie
dans le programme. Les
organisations partenaires
n’ont pas encore déroulé
cette stratégie. La spolia-
tion des terres par les
hommes a été soulevée
alors que les femmes re-
présentent 80% des mem-
bres de la Calebasse de
solidarité. 
Pour une efficacité du pro-
gramme, le consultant a
suggéré d’outiller les ani-
mateurs des organisations
partenaires afin qu’ils
puissent accompagner les
femmes pour leur autono-
misation. A ce propos, M.
Sow a proposé d’organiser
des ateliers  de formation à
leur profit tout en diversi-
fiant les thématiques. Il a
aussi suggéré à la coordi-
nation nationale de finan-
cer certains types
d’investissement en terme
d’équipements pour allé-
ger le travail des femmes
dans les villages. En fin, il
a déploré l’analphabétisme
des femmes qui sévit en
milieu rural et qui consti-
tue un frein pour les
femmes notamment dans
les instances de décision.

Atelier de restitution 
La calebasse de solidarité un excellent instrument pour changer la vie des membres  

La coordination nationale d’Action de Carême Suisse souhaite à tous ses partenaires une
bonne et heureuse Année 2019. L’année 2018, des défis ont été relevés et je vous en félicite.
Pour cette année, nous souhaiterions que ces défis soient maintenus voire dépassés et la coor-
dination nationale compte sur vous.          Merci à tous les partenaires. 

DEWENATI !                              La coordination nationale


